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Vorfi SUR DEUX ESPECES DE CllAUVES-SoUlilS DE lAmÉhIQUE DU SuD
,

PAU M. A. Menegaux.

Le laboratoire de Mammalogie et Ornithologie du Muséumd'Histoire na-

turelle a reçu de M. Foster deux dépouilles de Chauves-Souris provenant

de Sapucay (Paraguay), et qui m'ont paru se rapporter aux deux espèces

suivantes :
•

MoLOssus NAsuTus Spix^'^

Nyctinomus gracilis Natt. ^"^

La première espèce avait été indiquée comme se trouvant dans l'Amé-

ri(|ue centrale, surtout dans le Guatemala et comme descendant dans

l'Amérique du Sud jusqu'au Bi ésil.

La deuxième espèce avait été signalée jusqu'ici <lans l'Amérique centrale

(au Guatemala et à Panama), dans TEqualenr, au Brésil, dans la province

de Matto-Grosso. Au Chili, dans un vieil exemplaire, Zelebor avait cru

l'econnaître cette espèce.

La constatation que je viens de faire de la présence au Paraguay de ces

deux espèces permet d'étendre encore davantage et d'une façon certaine les

limites de leur aire de dispersion déjà si vaste.

ni:scniPTio\ d'une vaihÉtÉ et d'une espÈcr nouvelles de CninoPTÈBEs

RAPPORTÉESDU MeMQUEPAR M. DiGULT,

PAR M. A. Menegaux.

1. Myotis californicus jaliscensis subsp. nov.

Vit dans les fissures des rochers des ravins des environs du lac Zacoalco,

dans la province de Jalisco (\Iexi([ue). —Digi et, 1900.

('^ MoosLSUS NASUTUS Spix, Simiap. et Vesport. lirnsilieme
, 1828, pl. 35, fifj, 7.

—Pelcrs, M.-B. Ahad. UMin, i865, p. 678, pl., fi{j. l\, hc (crâne).

—Dobson, Cntnl. qf Clwiroplera, 1878, pl. XXI, fi(j. 9. (tète).

Dysopes grach.is Natt., Wa^pior, Archiv. Nalurg., i8/i3, p. 368 et suppi'.,

Schreb. Sdugelh., v. p. 70H
( 1855); Zelebou, Rcisp Novam Zool., I,

p. 1 5.

Nyctinomus GRACILIS Pelers, \I.-B. Aknd. Berlin, i865, p, .573.

—Dobson, Cntnl. of CImroplera, 1878, p. ^/36, pl. XXII, fi{j. 7 (tole).
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Caractères. —Le corps, l'avant-bras, le troisième doigt et le pouce sont

sensiblement plus grands que dans califormcus et ses diverses variétés con-

nues, comme le montre le tableau ci-joint des mensurations. Le squelette

de la tête est tout à fait identique à celui de californiens , de mêmeque la

dentition.

Le corps paraît brun noir sur le dos, où les poils atteignent une lon-

gueur de 6 millimètres ; il est plus grisâtre sous le ventre et il devient

roux au voisinage de l'anus.

Les poils présentent à la base une ornementation assez indistincte et

pas de pigment; plus liaut, les ornements latéraux s'accentuent, se multi-

plient et se chargent d'un pigment noir abondant, tandis que la tige elle-

même, visible sur une certaine longueur, est simplement jaunâtre. Au der-

nier tiers, les ornements s'atténuent de nouveau, la lige saplatit et le

pigment disparaît jusqu'à la pointe, qui est très fine. La face ventrale paraît

plutôt cendrée, parce que l'extrémité de chaque poil est dépourvue de

pigment sur une longueur deux ou trois fois plus grande. Il en est de

mêmeau pourtour de l'anus, oii le pigment est moins abondant, ce qui

donne la teinte rougeâtre.

L'oreille a des dimensions un peu plus faibles que dans mexicanus ; mais

cette différence peut être atti ibuée au liquide conservateur.

La plus grande différence réside dans la longueur de l'avant-bras et du

3* doigt. Le premier a 8 à lo millimètres de plus que dans mexicanus

,

soit A 9 millimètres, et le deuxième 1 1 à i3 de plus, soit 71 millimètres.

Les ailes sont donc beaucoup plus longues , ce qui explique les dimen-

sions du pouce.

J'ajouterai encore que le tibia et le pied ont des dimensions légèrement

plus grandes que dans les échantillons décrits jusqu'à maintenant. La

membrane alaire, qui commence aux orteils, est noire en dessus et blan-

châtre au-dessous. L'urapatagium , dont la face supéiieure a la même
coloration que celle de la membrane alaire, est nettement blanchâtre en-

dessous ; sa face inférieure porte, en outre, des poils courts, disséminés,

annelés et sans pigment.

Les animaux rapportés par M. Diguet sont donc des individus de l'espèce

califormcus, dont le corps et tous les membres sont notablement plus

grands que dans les variétés décrites, dont la face inférieure de l'uropa-

tagium présente une teinte blanche nette, et dans ces conditions, je me

suis cru autorisé à établir une variété nouvelle, très voisine de la variété

mexicanus, admise par Miller, d'après une description de Saussure Celle-

ci vit d'ailleurs à San-Luis-de-Potosi , à Michoacan et h Oaxaca, tandis que

cette variété nouvelle n'a été signalée que dans la province de Jalisco, ce

qui m'a déterminé à lui donner le nom de jaliscensis.

Rev. et Mag. de Zoolog., 18G0 , t. XII, page 982.
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M^;^SLR.\TIo^'s.

Longueur totale

Corps

Queue (dans l'alcool)

Tibia

Pied (sans griffe)

Avant-bras

3" doigt

Ponce

Oreille

Largeur de l'orelllo

Tragus

Longueur du crâne jusqu'aux incisives su-

périeures

Boîte crânienne
I

longueur

(
largeur

Rétrécissement intororbitaire

Longueur du maxillaire inférieur en avan1

de la dernière molaire

Distance entre les deux dernières molaires

JVLISCENSIS. MKMCANUS.

miilim. millim.

82 81,5

5o /43

39-35 38-3()

.6-.

7

lA,9

7
5 n»,9

/la 3/i,l

71 60

5 /|,A

1 2- 1 A lA

9 69,0

7.^

16 //

9 II

7 II

3,5 II

t

8 II

3,5 II

Cet animal renti e dans res[)èce ca/ifornicus à cause de sa dentition et se

rapproche de la variété mexicanus par ses dimensions. H paraît être un

type extrême dans la série continue de formes qui constitue l'espèce cali-

fornicus^ dont les limites de variation n'ont pas encore été fixées d'une façon

très précise.

2. Myotis Vivesi sp. nov .

Ilot 4u Cardonal ou Islo, partie de l'Archipel Saisi puedes, au nord du

golfe de Californie. —Diguet, décembre 1900.

Cette espèce vit sous les pierres amoncelées par les Ilots au bord du

i-ivage, en compagnie d'un Pétrel [Halocyptena microsoma Coues). Elle se

nourrit probablement aux dé[)ens des excréments de l'Oiseau. Son cri res-

semble tout à fait à celui d'un Ecureuil.

Caractères. —Oreilles assez longues, dépassant les narines de 5 milli-

mètres.

Les ailes sont grandes, car l'avant-bras a Oo millimèties et le troisième

doigt 10,0.

Les pattes très grandes, griffes énormes et très acérées.

Lecalcaneum ne présente pas de lobe.

L uropatagium, blanchâtre en dessus, porte *à son bord libre de nom-

breux poils longs, annelés et incolores.
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Corps brun supérieurement et blanc infe'rieurement , tandis que les

flancs sont cendrës.

Le corps est brun foncé sur le dos. Les poils, très fins, semblent

formés d'articles comme les antennes de certains Insectes, et la matière

])ig-mentaire est localisée dans les ornements portés par la partie médiane

du poil , car la base n'est pas colorée , non plus que le dernier tiers ; vers

l'extrémité du poil, les articles se raccourcissent en s'élargissant
,

puis le

poil redevient mince et se termine par une pointe très aiguë.

Le ventre est blanchâtre, car les poils y sont dépourvus de pigment,

mais les ornements plus accentués.

Les flancs sont cendrés.

Le museau est court, épais; les narines regardent de côté. Le menton

porte des poils blanchâtres ; ceux delà moustache sont gros , sans pigment,

striés longitudinalement et non annelés; leur extrémité est mousse.

Squelette de la tête. —La plus grande longueur jusqu'aux incisives est

de 21 millimèires ;

La largeur maxima au niveau des arcades zygomatiques est de 1 3 à

1 h millimètres et le rétrécissement interorbitaire a 5 millim. 5
;

Les arcades zygomatiques ont 3 millim. 5.

Le crâne est plus grand , mais plus aplati que dans nigrîcaiis. La boîte

crânienne, vue d'en haut, est subcirculaire; elle a 12 millimètres de lon-

gueur sur 10 millim. 5 de large.

Sa hauteur est de 7 millimètres et sa largeur 9 millim. 5.

L'occiput est élevé, comprimé en un plan formant u.i angle à peu près

droit avec la surface supéi'ieure du crâne.

La largeur entre les deux dei nières molaiies est de 1 o millimètres ; la

distance en avant de la dernière molaire est aussi de 1 o millimèties.

.

La longueur totale du maxillaiie inférieure est de 17 millimètres, sa

branche dentaiie a 1 2 millimètres.

Dentition. —La formule dentaire est celle des Myolis ;

.2-2 1-1 3-3 3-3
,

î
- —- ; c

;
pu ——

; tu ——= doiils.
3-3 1-1 3-0 3-3

Les pointes des deux incisives supérieuies de chaque côté divergent, les

deux internes étant les plus larges et leuis pointes se regardant.

Les canines supérieures ont 3 millimètres : leurs pointes divergent et

elles sont séparées des incisives supéi'ieures par un espace où se placent les

canines inférieures.

Les deux i"* prémolaires sont un peu rentrées en dedans de la ligne

dentaire et à peu près de mêmetaille , mais beaucoup plus petites que la 3*

qui a 1 millim. 5. Elle est très large à la base et, vue de l'extérieur, elle

paraît tiiangulaire. Son boid antéiieur est convexe, tandis que le bord
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postérieur est concave, la concavité s'accenluant vers la base. Les [)ointes

de ces deux 3" prémolaires divergent.

Les couronnes des i'" et molaires ont des contours lia[)ézirormes;

le bord antérieur est le plus long, tandis que le postérieur, Texterne et

rinterne sont successivement plus étroits. Elle présente deux îlots sur-

élevés.

Le bord antérieur est b'gèrement convexe et le postérieur légèrement

concave.

La couronne de la fi^ molaire est plus étroite que celle des autres.

Sur le maxillaire inférieur, les incisives internes sont plus étroites et

leur couronne est trifide et comprimée; les médianes sont sendilables, mais

plus larges ; les incisives internes sont encore plus laiges et leur couronne

est iirégulièiement tuberculée avec h tubeicules mousses [)lus ou moins

indistincts ; l'externe est plus large et j)lus élevé que les autres.

Les canines sont longues ( 2 millim. 5 ) ,
pointues ; leurs pointes di-

vergent et cliacune vient se [)lacer entre la 9* incisive et la canine supc;-

rieure d'un mêmecôté.

Les 1'* et û" prémolaire sont placées dans l'alignement dentaire: la

i"' et la 3" sont les plus larges ; tandis que c'est la médiane qui est la plus

petite.

Les oreilles, nettement séparées, dépassent les narines de 5 millimètres.

Leur bord antérieur est convexe et poilu à la base, où il commence par un

lobe aigu séparé du repli qui l'attache au-dessus de l'œil : le bord s'inflé-

chit ensuite en arrière : le sommet est ai rondi. Le bord j)oslérieur est assez

régulièiement convexe et sa base poi'te un lobe demi-circulaire (antitiagus),

rej)lié en avant. Les oreilles sont glabres.

Le iragus a un boi-d antérieur rectiligne jusqu'au sommet
,

qui est mousse.

Le bord postérieur est oblique jusqu'à ce que la largeur atleigne 1 milli-

mètre; puis il devient convexe et la largeur atteint 3 millimètres. Celle-ci

(hnu'nue ensuite jusqu'à l'échancrure, qui détermine le lobe basilaire de

l'oreillon.

La membrane alaire est brun noiràlre; sa couleur est plus foncée à la

face supérieure. Son inseilion se fait sur le tibia, qu'elle contourne

d'abord sans augmenter de largeur; ainsi au niveau du genou elle n'a que

1 1 millimètres de large. Elle est poilue le long de l'humérus.

L'ui opatagium s'insère sur le mélatarse ; son axe est formé de 11 ver-

tèbres; il est assez long pour que l'animal puisse s'en envelopper pour se

garantir des vagues. Il est d'ailleurs |)archeminé.

La face supérieure est couverte de poils coui ts, annelés, sans pigment,

surtout abondants le long de la coloime vertébrale. Ils deviennent plus

longs et plus nombreux vers le boi'd libre; ils couvrent une surface trian-

gulaire limitée par deux lignes partant du troisième tiers du calcanéum à
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partir du pied et aboutissant à la 5' vertèbre caudale. Les poils du bord

lil)re (léj)assent a millimètres de long et leur structure est tout à fait

difTe'rente de celle des poils du corps. lis sont formés d'anneaux serrés et

sans pigment. La face inférieure de cette membrane est blanchâtre, cou-

verte de poils serrés et très fins , annelés et très courts.

Les pattes postérieures sont caractéristiques ; leurs dimensions dépassent

de beaucoup celles des pattes de toutes les espèces voisines : ainsi le pied a

9-2 millimètres de long et la grilfe, très arquée, très effilée, 7 millimètres ;

la largeur des doigts et de la griiTe à leur point de jonction est de 3 milli-

mètres. Tous les doigts sont très aplatis et le doigt moyen a 1 h millimètres

sans la griffe. C'est celui qui poi-le la griffe la plus forte, la plus longue

et la plus arquée. Tous les doigts sont en outi e réunis à la base par une

membrane interdigitale de 5 millimètres de longueur. Le calcaneum se

termine sans lobe.

Mesures prises sur deux écliantillons conservés dans Talcool :

' totale 1 38-1 4-2 millim.

I du corps 4 68-7

a

Longueur < de la queue 70

I du fémur 1 3

\ du tibia 2.5

l^led avec griffe 22

Griffe (de l'extrémité à Tinsertion) 7

Largeur de ia griffe à sa base 3

Longueur du doigt moyen sans griffe 16

Plante 5

Membrane interdigitale 5

Calcaneum 22

Partie libre de ia membrane interfémorale 26

Poils du bord libre 2

Humérus 36

Avant-bras 09-60

Pouce avec ongle 9

Ongle 3

3' doigt 118-120

Oreille depuis la base du Iragus 23

Oreille en arrière 20

Largeur au niveau du sommet du Iragus 1

3

Tragus, longueur la

Tragus, largeur à la base, 91/2

—Au milieu 3

—Au sommet 1

Cette espèce se rapproche de ihijsanodes Miller par sa dentition, par

la consistance de luropatagium et la cilialion du bord libre, et d'evolis

H. Allen par la grandeur de» oreilles , mais elle se sép'are de ces deux



espèces par ses dimonsions, par la grandeur de l'aile et de i'uropatag-inm

,

et surtout par le développement (Extraordinaire de ses pattes et la foice

de ses p;n(Fes. Dans le irenveMyotis , cest la seule espèce macropodedéci-ite

jusqu'à ce jour.

Sur une Baie cornue gigantesque pechée a Oran,

PAR M. LE D' Jacques Pellegrin.

lM. le D' Champenois a bien voulu nous fournir un certain nombre de

documents ^'^ au sujet d'une capture très intéressante faite il y a quelque

temps sur les côtes d'Algérie, à Oran. 11 s'agit d'une Raie cornue apparte-

nant très probablement à l'espèce méditerranéenne Dicerohatis giorna Lacé-

péde, atteignant des dimensions véritablement extraordinaires.

Ce Poisson mesurait, en effet, 5 m. 20 d'envergure, sa longueur était

de k m. i5 sur lesquels les prolongements céphaliques entraient pour

m. 5o. Le bord supérieur de la bouche avait m. 76. L'épaisseur de

l'animal était de cm. 60; le poids approximatif de 900 kilogrammes.

Cet individu était porteur d'un certain nombre de commensaux. Sur son

dos, se trouvaient fixés cinq Rémoras {Echeneis rémora Linné) d'une lon-

gueur respective de o m. 70, o m. 25, o m. 2 5, m. i5, cm. i5.

Ceux-ci naturellement avaient la téte tournée dans le mêmesens que leuj-

hôte.

C'est, d'ailleurs, un fait maintes fois observé que la fixation des Rémoras

sur les grands animaux marins (Squales, Tortues, etc.). Le grand Cépha-

loptère {Ceraloptera birostris Walbaum) du golfe de Californie envoyé par

M. Diguet au Muséum était aussi accompagné de quelques-uns de ces

Poissons.

Dans ces dernières années les renseignements sont devenus plus nom-

breux au sujet de ces gigantesques Raies cornues, ces Diables de mer

commeon les apj)elle, qui justifient ce nom expressif par les appendices

dont leur tete est munie, leur bouche terrifiante et leurs dimensions sou-

vent énormes.

Risso avait bien indiqué jadis comme taille d'un individu pris à Nice

{Cephahptera Mnsscna Risso) .3 m. A 9 d'envergure, mais les grands spéci-

mens caj)turés dans la Méditerranée étaient jusqu'à ces derniers temps tout

à fait exceptionnels
,

quand il y a trois ans, le Muséum acquit un individu de

M. PiîLLEGuiN fait passer sous les yeux de rassonibloe plusieurs photographies

dues à M. Champenois et transmises par M. A. Viré.

Cf. lînil. Mas., I. IV, 1S98, p. ir?7; t. V. 1899, p. 113; t. VIII, 1900,

p. 1G7.


